


Niveau de vie

Le niveau de vie dans un pays se définit par la quantité de produits à laquelle la large majorité des gens dans une société ont effectivement accès pour satisfaire leurs besoins économiques. Dans une société, le niveau de vie dépend donc à la fois de la production de richesses (PIB) et de la répartition de ses richesses entre les membres de la société. 

Comment faire augmenter le niveau de vie dans un pays?
La pauvreté ou la richesse d'une nation ne sont pas affaire de fatalité, de mauvais ou bon sort. Pourtant, n'entend-on pas fréquemment les gens dire «qu'on ne peut rien y faire, que ça a toujours été de même, qu'il y a toujours eu des riches et des pauvres», etc. Il s'agit là d'une attitude qui reflète un manque de connaissances assez flagrant. 
Même si les économistes ne sont pas encore parvenus à la «grande explication», les connaissances ont sérieusement progressé au cours du présent siècle. En fait, on peut assez bien expliquer pourquoi certaines sociétés sont riches et d'autres sont pauvres, tout au moins on a une bonne idée: 
· des facteurs facilitants (ex.: un bon niveau d'épargne) qui doivent être présents dans une société pour la mener à la prospérité; 
· comme des facteurs handicapants (ex.: le fait que tout le bon sol agricole soit possédé par un nombre très limité de riches familles) qui rendent le relèvement du niveau de vie dans un pays très difficile. 
Allons-y de façon systématique. Si on désire augmenter le niveau de vie dans un pays, on doit mettre en place des mesures affectant les deux éléments ou déterminants suivants: 
· la croissance économique (augmentation persistante de la production, du PIB, donc de ce que les habitants ont à se partager) qui est rendue possible en longue période seulement s’il y a du développement économique, développement qui n'est lui-même possible que si les habitants d'un pays disposent d'une épargne de long terme, et ;
· la répartition (pour que le niveau de vie s'élève, il ne suffit pas que la production augmente... mais aussi que tout le monde puisse en profiter). 
Niveau de vie et croissance économique

Pour que le niveau de vie augmente dans un pays, une des possibilités, c'est de faire en sorte que la croissance économique soit supérieure à la croissance démographique (population). Autrement exprimé, pour que le niveau de vie augmente dans un pays, il faut que ce qu'on a pour répondre aux besoins (à savoir la quantité totale de produits que peuvent obtenir les membres d'une société et qui dépend des activités de production, échange et transfert) augmente plus vite que le nombre de bouches à nourrir. En économie, on écrit souvent que la «tarte» (qui symbolise les produits disponibles dans le pays) doit grandir plus vite que la population... sinon la pointe de tarte à laquelle chacun a droit diminue de taille. 
L'augmentation de la production n'est possible que si la société peut mettre constamment plus de ressources au service de ceux et celles qui réalisent la production: pour réaliser un PIB plus important, ce que nous appelons la croissance économique, il faut plus de moyens (ce que nous appelons des ressources économiques (travail, machineries, édifices, ressources naturelles). Bref, la croissance économique (augmentation de la production) est le résultat du développement économique (qui consiste à améliorer la qualité [formation, recherche, etc.] et la quantité des ressources [exploration, immigration, etc.] et des organisations). Le financement de l'amélioration de la quantité et de la qualité des ressources n’est possible que si le pays dispose de suffisamment d'épargne de long terme. 

Niveau de vie et répartition
Mais il n'est pas suffisant de faire grandir la tarte (le PIB), encore faut-il déterminer comment elle sera répartie entre les membres de la société. Il arrive fréquemment qu'il y ait croissance économique dans un pays sans que cela affecte la vie de la majorité, donc le niveau de vie. 
Par exemple, on lit souvent dans les journaux qu'aujourd'hui la croissance économique se fait sans créer d'emplois à cause principalement du progrès technologique et de l'accroissement continu des tâches de ceux qui ont un emploi. La conséquence, c'est que beaucoup de gens ont de la difficulté à obtenir des revenus décents, et donc à pouvoir obtenir une partie de ce qui est disponible dans le pays. 
La répartition peut ce faire de différentes façons dont: 
· donner des emplois qui, s'ils sont de plus en plus nombreux et de mieux en mieux rémunérés, provoquent une amélioration du niveau de vie; 
· prendre de l'argent aux riches et à ceux qui ont de bons revenus, par le biais des impôts et des taxes, et le redonner (on parle de redistribution) aux plus démunis pour accroître leurs revenus (programme d'aide sociale, etc.); au Canada, s'il n'y avait pas eu ces programmes de redistribution (ce que nous appelons aussi des paiements de transfert), la pauvreté aurait beaucoup plus progressé encore au cours des 20 dernières années. 

















Indicateurs de niveau de vie
La mesure du niveau de vie dans un pays est une tâche très complexe. L'important, cependant, c'est de bien voir que, lorsqu'on utilise le concept de «niveau de vie», on fait référence à ce qu'expérimente dans la réalité la majorité de la population d'une société. 
Il y a un grand nombre de façons de mesurer le «niveau de vie» dans un pays. En fait, en pratique, lorsqu'on désire vraiment se faire une idée précise du niveau de vie, donc de ce que vit économiquement la majorité, il faut recourir à plusieurs mesures que nous appelons indicateurs. 

Les indicateurs de production
PIB et PIB par habitant
On obtient le PIB par habitant ou per capita en divisant la valeur de la production faite dans un pays pendant une année (ce que nous appelons le PIB ou Produit intérieur brut) par le nombre de personnes habitant le pays. La valeur de la production (PIB) est nécessairement et obligatoirement égale à la somme des revenus qui ont été créés dans le pays durant l'année: on peut donc considérer que le PIB d'un pays, ce sont en fait la masse de revenus que les gens d'un pays ont à se partager.
La grande majorité des indicateurs sont des moyennes calculées sur l'ensemble de la population. Par exemple, si je prends l'ensemble des revenus du Brésil et que je divise ce montant par la population du Brésil, j'obtiens le PIB par personne, soit approximativement 5630$ par année. Mais que veut dire ce montant dans un pays où le groupe des 20% les plus pauvres reçoit une somme de revenus 26 fois plus petite que les 20% les plus riches. Bref, que veut dire une moyenne pour décrire la situation d'un pays caractérisée par une aussi forte inégalité dans la répartition des revenus; le niveau de vie (ce que vit économiquement la majorité de la population) est nettement plus faible que ce que laisse entendre l'indicateur "PIB par personne". De même, au Canada, où le PIB par habitant atteint 36 443$ (2008).
Les indicateurs de répartition
Le revenu médian
Le revenu médian est le revenu qui partage exactement en deux la population : La moitié de la population dispose d’un revenu plus élevé que le revenu médian, l’autre moitié d’un revenu moins élevé. Il s'agit d'un meilleur indicateur du niveau de vie d'une société que le PIB par habitant (revenu moyen), car ce dernier est très sensible aux valeurs extrêmes. En outre, les revenus les plus élevés poussent le revenu moyen à la hausse, ce qui explique qu'il surestime le niveau de vie. À l'inverse, le revenu médian n'est pas influencé par les valeurs extrêmes. 




